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PENSÉE DE MAI

Hier, c’était l'hiver et la bise plaintive,
Le vent du nord tordait les arbres dépouillés, 
L’hirondelle avait fui, palpitante et craintive,
Vers les horizons bleus, les cieux ensoleillés.

Aujourd’hui, la voilà dans son nid revenue, 
L'hirondelle. Elle vient demeurer parmi 
Elle a vu le soleil, la blancheur de la 
Elle a senti l’air tiède et les rayons plus doux.

Les roses du jardin sont déjà près d’éclore.
Déjà le rossignol a répété son chant.
Dans l’herbe on aperçoit les larmes de l’aurore,
On contemple en rêvant les beautés du couchant.

La colombe a donné des baisers pleins d’ivresse. 
Jeune femme au front blanc, dans vos regards voilés, 
J’aperçois plus d'amour, je lis plus de tendresse 
Et les secrets du cœur tendrement révélés.

Le flot dans un soupir vient mourir sur la grève, 
Les sources ont frémi, les bois ont murmuré.
Il est doux, ô mon âme, il est doux 
De parler de l’amour le langage doré.

Aimons et jouissons, et lorsque l’hirondelle,
Inquiète et craignant l’approche des autans,
Ayant vu ses petits voler loin de son aile,
Quittera notre hiver pour des cieux plus cléments,

Laissons-là s’envoler vers de nouveaux rivages,
Et ne lui disons pas un éternel adieu.
Elle illustre à nos yeux deux exemples bien 
La constance en l’amour, la confiance en Dieu.

nous.
nue,

comme un rêve

sages

1876.
Edouard Huot.
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FAUT-IL

S’ASSUEEE ?
ne J)lac,<; Pas une assurance sur sa tête trahit 
sa famille et ses devoirs ?

L'homme qui se charge d’une famille doit- 
A qui de vous pareille aventure n’est-elle ‘‘ exp?ser à un désastre, alors qu’il existe 

pas arrivée? Un ami vous mène dans une ° u°Clét»s de secours m.utuels qui, pourssr s ,"Tr,pr ïz iïsiïtsjsr*—~
y respire l’aisance et l'habitude du bien-être T .. . ,

Est-ce que ces gens-là sont en moyen, de- soc.let= de secours mutuels n’arrête
mandez-vous, à votre introducteur. Pas “ mam de la mort. Ce serait trop beau,

—Dame, ils sont à l’aise le mari gagne un a. i Ct ï beau’ qu,il n> aurait Pas besoin 
bon salaire. 66 de tongs discours pour persuader les hom-

Six mois après, le même ami vient chez T* d’en faire Partie. Non,
vous, il vous prie d’acheter une carte de ^ e e lui ôte tout pouvoir sur notre for- 
rafle ou de souscrire quelque chose. Il s’agit wf’S*^ Ce revenu flul repose sur notre tête, 
d une pauvre femme dans la misère avec trois ,re vle .est t0uJ0urs entre les mains de la 
enfants sur les bras. Vous vous informez du ^0rt-’ ma,IS nous ,U1 avons d’avance arraché 
nom de la personne. et mis en beu sûr la somme d’espérance que

TEhi*iu bien; c’est précisément ~t\r(f/f2n,lle C‘ nous"m6me avions P,acé sur 
madame *, chez qui nous sommes allés ce’ “ 
hiver. Tu te rappelles comme on s’y est . * *
amusé ! Que fait ordinairement un bon père de fa-

Que s est il donc passé? Une chose bien mvllle qm Passe P°ur sage? il économise 
simple: le mari a pris une fluxion de poitrine; ,que anl?ée sur ses revenus une somme
en trois jours il a été emporté. Il n’avait P.us ouTlmoms forte, dont il cumule les inté- 
d autre fortune que sa place, cette place rêts.’, 11 songe au jour où il établira 
était assez belle et il vivait honnêtement. °? 11 mariera ses filles ; il songe aussi, mais 
Mais elle s est évanouie avec l’homme. dune faÇon moms nette et moins précise 

La femme est restée sans revenus. Tout ^ure du grand départ, à cette heure terribl 
a péri à la fois. 1 *

Il faut liquider, liquidation désastreuse! d’autre ressource que ses épargnés." ” 
il ny a pas un sou à la maison, et que de î1 a raison sans doute, et il agit avec une 
choses a payer du jour au lendemain : les Prév°yaPce louable. Mais il compte sans la 
frais d enterrement et les petites dettes qui .raort’ Peut d’un seul coup déconcerter 
tombent sur la famille éplorée, comme une *°“ les calculs de sa prudence. Luilaissera- 
nuée de corbeaux sur un cadavre ! On vend „ tcmPS d’assurer, par l’épargne an- 
au plus vite et à perte ; le mobilier ne fait "uel*e> la somme qui doit mettre à l’abri du 
quun saut de la maison mortuaire chez le b,esdm ceux qui lui sont chers ? Bien fou oui 
marchand de seconde main ; on convertit s y fieraitl
tout cet intérieur qui charmait les yeux, en 11 est admis dans une société de secours 
quelques billets de banque rapidement épui- mutuÇ's et *e v°ilà gardé contre toutes les 
sés La femme en deuil va se réfugier dans .su.rPr,ses de la mort. Elle peut venir • elle 

humble logement avec de jeunes enfants U1 rarvlra ce bien estimable de la vie ! elle 
dont 1 éducation devient fort problématique Üera f°rcée de ,aisser a Ia famiHe, le capital 

C est alors que les parents, s’il y en a, se , nt cette chère existence semblait le gage 
mettent en campagne. Quelques uns orga- Va j?c!été Paye aussitôt qu’elle a les preuves 
msent une souscription. D’autres se char- du décès, aux bénéficiaires du défunt, la som- 
gent des enfants et les mettent à l’asile. La me ?ù 11 avalt estimé lui même le produit de 
femme est forcée de travailler. Heureux s?s .es’ Elle rembourse le capital dont sa 
encore quand tout s’arrange de cette façon. Vle étal.t 8arant. On lui donne dans la per- 

Que de gens diront en haussant les épau- so.nne de ses héritiers naturels, ce qu’il eut 
les : Cela est fort triste ; mais que voulez- i1118 uï* 8rand nombre d’années à ramasser par 
vous ! c’est la vie. Il faut bien mourir un 'aseuleaccumuIation de l’épargne. Le produit 
J°ur- des économies qu’il eût pu faire était une

*** valeur «certaine, aléatoire ; la société de
Voyons, en face d’un pareil tableau la ™utuels le transforme en une valeur

raison ne vous dit elle pas que tout père qui faite ; ce SmoinTVST'« J2

***
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table, est réalisé dès que la première contri­
bution a été effectuée.

Bien des gens se disent : à quoi bon por­
ter chaque mois le plus pur de mes épargnes, . 
a une société ; bah ! je ne mourrai pas ! . gouvernement de la Saxe vient de ter-

—1 u ne mourras pas ? et qu’en sais-tu ? tmner une enquête très intéressante ayant 
Souviens-toi du vers de la Fontaine : Pour but de résoudre, si possible, le problème

du secret de la longévité.
n On a étudié la vie de soixante treize per-
le mot du poète ne s’éloigne pas trop de ®?nnes toutes âgées de plus de quatre-vingt- 

la vérité. Consultez une table de mortalité, dlx ans et vivant à Dresde. Vingt-trois sont 
voyez le tribut que la mort prélève infaillible- des hommes, cinquante sont des femmes, 
ment sur chaque âge ; vous ne parlerez peut- a d’abord constaté que les hommes
être plus d elle avec le même sans-façon. sont ou ont été mariés et que tous sont fils

de parents ayant vécu jusqu’à un âge très 
avancé.

Enfin, assurez-vous pendant que vous êtes La majorité de ces vieillards sont d’une 
jeunes ; cela vous coûtera moins cher ; taille moyenne.
~ V0US main‘fna“t : qui vous dit que pas un n’est chauve, mais presque per- 

s serez assurable dans un an, dans un sonne d’entre eux n’a une dent dans la bou- 
mois, demain. che, bien que les gencives soient assez dures

pour mastiquer les aliments ordinaires.
Peu d’entre eux lisent sans lunettes, et la 

majorité sont sourds.
Seulement un

Le Secret de la Longévité mis à 
l’étude en Saxe

;

Nous devons A la mort, de trois, l'on en dix

!
■ '

Les Achats à Crédit sont 
Mauvais Calcul

un
quart d'entre eux peuvent 

encore prendre de l’exercice en plein air. 
Chez eux presque tous mènent une vie

La ménagère et l’ouvrier qui s’habituent à actlve- 
acheter à crédit font un mauvais calcul, car Tous les vieillards disent dormir huit ou 
vous pensez bien que le marchand force son neuf heures Par jour, 
prix, aie façon à retrouver un gros intérêt ®ur les soixante-dix, cinq seulement ont 
pour 1 argent qu’il est obligé d’attendre ou un caractère sérieux, les autres étant gais et 
qu il peut perdre. joyeux.

L’acheteur tombe sous la dépendance du Quelques-uns ont même été, dit-on, 
vendeur, et ne se présente à lui qu’en trem- va8es dans leur jeunesse, 
blant, il évite de passer devant sa porte. Il Quelques-uns des hommes fument, mais 
en souffre moralement ; il s’aperçoit un jour non les femmes, et celles-ci forment la majo- 
que le marchand 1m fait passer les denrées ri^‘
avariées, parce que son carnet d'achat à , pair frais ne semble pas indispensable à 
cr dit grossit trop. Alors, le malheureux , longévité, car les chambres de ces patriar- 
client quitte le quartier et s’enfuit... ches sont rarement bien aérées.

Et voilà un homme dégradé, un homme à Tous mangent beaucoup et digèrent bien, 
la mer . 1 ous aiment les végétaux, les fruits et le

Il est regrettable que huit ménages sur sucre- ’ 
dix ne sachent acheter qu’à crédit.

Certaines ménagères ne savent pas payer LES DÉPUTÉS ACADIENS DU NOU- 
comptant ; d’autres, par gourmandises, achè- VEAU-BRUNSWICK
d7,fïX"wi™;Pi,,„to0r,bZ‘'0°n" „l-~"»="e=h.mb„ provinciale du Non- 
la manie de choisir les denrées les’ülus .eau Brunswick renferme sept députés de 
chères, parce que, disent-elles “c’est nlus angue fran?aiset Lhon. M. LeBillois, Res- 
fin”. Agir ainsi, c’est dépenser folîernemë Jv hV Z°Seph Poirier Gloucester; gaiement la petite pièce qPUe le mari a gagné M^léme^t CtJ'w Goga,,n’ Pent >
avec peine. Il faut modérer ses désbsf se MM A C™ West"10rland 1 et
contenter d’une saine alimentation et se mo- waska^ ° 8 Thomas Clair’ Mada"
quer de ce qui paraît succulent. On doit 
manger pour vivre et non vivre pour manger.

E. Garcin.

sau-

—Cherchez les vertus chez les autres jpour 
les vices rentrez en vous même.

t
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Le Respect Poésie du Ménage
PiSU!?i! admirtble choseu(lue le respect ! Ce ne sont point seulement les qualités 
assure lWre«tl>hUrt0Utb!fn P?atiqu*’ 11 solides elles vertus raisonnables que la feront;

n quelque sorte, contre une autonté, contre ceux qui séparent toute chose oui ne voient 
un supérieur, ou contre une personne qui, point l’invisible derrière le visible et iJno 
par son caractère, ses qualités, ou ses vertus, rent le secret rapport des chose de a* 
fnnfflat 4 UnC- respectueuse déférence. Il tière aux choses de l’esprit. Tout s’anime Te 
révérence06 S™! ménri"6*VeC Ct vivifie’ se colore sous le souffle d'un senti-

«is « ’LSSSZéLZ £ x S£ K.'SSSiXXS 5“““

x aasi ** sms; est istasr « .
*** Pie a une fleur sur sa fenêtre ; n’est-ce point
avec respect et amour une Preuve que la vie peut être ornée dans 

devant son père, le bon catholique devant le toutes *es conditions ? L’élégance de la vie 
prêtre, devant l’Evêque et devant le Pape, n’a rien qui soit contraire à la morale, quand 
qui tous, à des degrés hiérarchiques diffé- elle n’est Point disproportionnée avec les 
rents, représentent Jésus-Christ, la Majesté m°yens Qui nous donne la fortune. Est-ce 
redoutable et infinie. Le sujet se découvre que la nature n’est pas élégante ? est-ce 
devant le roi, le citoyen devant le magistrat, Qu’elle n’a pas donné aux plus humbles objets 
et tous les gardiens de l’ordre public ont une Parure plus splendide que celle de Salo- 
droit au respect de tous. Toute autorité mon dans sa gloire ? Le ménage a donc son
vient de Dieu. élégance, sa beauté, sa poésie même.... La

*** poésie n’est ni si loin ni si haut que l’ont dit
La création nous enseigne le respect. nos r6veurs : elle est ici, elle est là, elle est

Aussi n’est-elle, depuis l’être le plus infime partou.t c* surtout dans les choses simples, 
jusqu’à l’être le plus élevé, qu’un merveilleux • c?m .? *eu’, *a table ronde, le repas du 
enchaînement de respectueuses subordina- î0lri,, t°llette de l’enfant, voilà la poésie de 
tiens. Ce qui forme un admirable tout, res- ,am,ile- Heureux celui qui sait goûter le pur 
plendissant d’ordre de beauté et de vie. amour des ces choses, et qui ne croit pas 

Elle nous enseigne le respect d’une ma- ?U1. j01î n*cessaire d’avoir la fièvre 
nière visible et mystérieuse à la fois. C’est J0ulr de la vie‘ 
ainsi que le géant de la forêt incline sa tête 
altière au passage de la brise du ciel ; que la 
vague courroucée de l’océan prosterne son 
orgueil aux pieds du grain de sable, tandis 
que celui-ci s’affaisse sous le poids d’un 
puceron.

Enseignement profond et divin !

ma-

L’enfant s’incline

pour
Paul Janet.

La Douleur

Je commençais à sentir cette vérité que 
dans tous les maux il y a toujours quelque 
bien, et qu’une grande douleur, quoiqu’on en 
dise, est un grand repos. Quelle que soit la 

w„n„, i • , . , nouvelle qu’ils nous apportent, lorsque les
aller, poète anglais, ayant fait des vers en envoyés de Dieu nous frappent sur l’épaule. 

1 honneur de Charles II, le roi, après les avoir ils font toujours cette bonne œuvre de nous 
lus, dit a 1 auteur qui les lui présentait : “ Vos réveiller de la vie, et là oü ils parlent tout se 
« yerS “l* beaf,x’ mals vous enavezfait au- tait. Les douleurs passagères blasphèment 
„ tref0.ls de meilleurs pour Cromwell—C’est et accusent le ciel, les grandes douleurs n'ac- 
„ qtie «s poètes, repartit Waller, réussissent cusent ni ne blasphèment, ellesécoutent 

mieux dans la fiction que dans la vérité. ”

Le Roi et le Poète

A. DE M.
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La Presse Américaine ment, de sa mort, fout cela décrit avec la
------ plus grande minutie de détails et toute la

Nous extrayons du dernier ouvrage de notre écrivain de rhétorique que le journaliste avait à
distingué, M. Ed. de Nevers : Etudes sur les Etats■ sa disposition. Cela m’est toujours resté à la 
od«e’«r MP»r‘ihanteAapprMClation d? Ia Presse «-"éri- mémoire comme un spécimen de ce oue lessys.prÆt üsvsk r. n—.=quc
grande république. Matthew Arnold.

:
P" d't, qu’une nation a le gouvernement 

QU elle mérite. Ce qui est beaucoup plus cer-
tain c'est qu’une nation a les journaux qu’elle L® Timbre Poste

.s&trsraa? p“ vira-ii,d*-«d- 
“»u«” ss trassnarspas été obligé de les lire ou de n'en pas lire nouvelles de cet enfant elle n’en pou vab 

?aleS?ils TaissemdtgXr- lmpressi0n,gé.né‘ aU faCteur’ aPrès les avoir couvertes de bai-WCSESHT-801 *
ionl!,.. , • fa!re que de lui donner les reux sentiment, il acquitta le prix de trans-
W-TTSSi K^„'“"ed°" »f«h*

-ass.ïsîsîüsi'ssIl v a nooln Ce 1 est pos?,j>le d imaginer, perte que devaient causer à l’administration 
y que|qu®s journaux qui forment en tout des postes tant de correspondance refusées 

^ LP , ne; deS eXueK0nS'> N‘" V°rk II publia alors un opSedS lequel i 
mmnaré^ r TT h.ebd°madaire, peut être réclamait le prix modique de “dix centimes”
telle qu’éta t ceUe dernkèrT®' ^ L°ndreS’ 5°Ur ,e tra,lsPort des lettres en Angleterre et 
temps9 mais ,T.T T" V,eux dans ses co'onies. à la condition que ces
^™P, ’ mals la Neu' York Nation a pour " dix centimes ” seraient pavés par anticipa
cSZinTratS"' ÉitiVl8? “ ,ion “ m°>en d’“ P«« .*« “
— quoàrs ZS ,U' '* !0“SCri|,,i“ * '*

5ÿs7&îasS5i.5Lttc - F™=- -* ^ -
d»MlqUv ", iîe ™e raPPelle qu’un journal 
de New-York, 1 un des premiers qui me tomba 
sous la main après mon arrivée, avait un Van Dick

üf§§p!§s§is

«
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Le Retour à Dieu comme pour les messes de mariage. De
Mm» beaux fauteuils dorés furent portés devant

. Octave Feuillet a publié dans une 1 autels. Dans l’un d'eux, mon père se plaça •
*[*£d*. revue Parisienne une intéressante l°us ses enfants l’entourèrent. P Ç ’
dances" “ Souvenirs et Correspon- “ Pendant cette matinée, mon père avait 

Voici un» m» • v. voulu grouper autour de lui, non seulement
rin * u.ne .Pa6.e, singulièrement émou- ses enfants, mais encore ses parents ses 
de sot)S)èr CS ^ernlers j°urs et la conversion amis, ses domestiques, ses pauvres.

"Al', * l'année .8,., j'en, do„. a.â K

BSSH’taïS'f*"" “î io“"“ f,,nd i°“' « d'exempk g“„, n" ir»vmVB e t t médecins nous firent en- temps comme le nôtre, les honnêtes eens
dant monenèar!.aStr0phe p.rochaine- rePen' doivent imprimer le souvenir d’une foi chré- 
aant mon père conservait toute sa force benne dans l’âme de
a ame, toute sa sérénité. Il sortait encore lutter avec la vie.
n„a,^elour’.,aPPuyé sur sa canne, et quand “ On accueillit ses vœux, et tous ceux oui
quillement^'-'rLnVJraîh,'' rtp°nd^t tran" j’avaient connu et qui l’aimaient remplirent 
tombe" » r» J t blen ?ssez dans la la petite chapelle. Mon père, appuyé sur
son î!mi, ^ TT’ *a ?ar‘a,te ,Ucidité de =eS- deux fils' entendit, debout, k service 
maux nmU 1 d‘’c.rétlon a n°us cacher ses divin. Au moment où le prêtre sortit l’hostie 

• ' n us laissaient encore quelques illu- du tabernacle pour la poser sur ses lèvres
au mi,i?uUdë sens°flSe 16 V°yi0nS dT 53 Serre' 11 VOU,ut s’agenouiller fZls ne le pôuvam 
accueillant 6 ^ m6 rS’ unJ°urnal a la main, pas à cause de ses genoux raidis il courba
nous disions ”aîl eTteencoS 7S,teurs’ ,nous s,mP>ement la tête. Quand il la releva, nous 
temps ’’ " 1 re la P°ur long- vîmes quelques larmes sur ses pauvres joues

srr. aœ-w, -

dam n« S«“p“ "îf* Cepen M-n P* pour toi ! " di.il."
laisser fort m08i même La mort vien^- T .Quelques semaines plus tard, le vieillard 
sens. Je ne veux pas au’elîe me n ’JC C 7deVenf cbrét,en mourait frappé subitement 
quejesois prépart à^a Lvoir T- -S,anS de ,paralysle. avec ce qu’il avait appelé si 
jours cru en Dieu, mais depuis de longuet compTiT ’ ‘ COntentement du devoir ac 
années, j ai cessé de le servir. Le temps est 
venu de me rapprocher de lui. Je me suis 
confessé ce matin et je recevrai demain la

"EiE-t-ol-deM. t «Ut Athénien, 
pli...” rCVe aCC0m" émotion qu’un citoyen l’accablât d’injures

“ Je tombai aux genoux de mon père cou- il!*!’ tOUt le monde i. et se retirant le soir 
viant ses mains de baisers : il me relevi », mf.lson> ce téméraire l’y voulut suivre, 
doucement : “ Pas d’émotion, me dit-il nas et continua son insolence. Périclès arrivant 
de larmes. Ne me prends pas mon cou « n P°rtC’ froidement à un domestique :
aUali'f"- Et T™ “ Voyait que ma douleur "q« chezhi’i *» “ C°ndU're “ dt0yen jus" 
allait faire explosion malgré mes efforts pour Q
la contenir, il ajouta : “ Je te jure, ma pau­
vre enfant, que ce que je ferai demain ne me
era pas mourir plus vite. Qui sait, au con- U Marchand de Chevaux

iolant^lPStirast?onCcœurPenSée ^ Ç= cheval se troûv'a aveugle “he-

ca,;éLdralrÎTetachi0pneÎ. 1 T ^ ^X^po^ }l

mit en ftte. On 'y porta L fieu^'on5* COn,ra'ndfe’ ^1 avait aÇerti qu’ü était 
alluma des cierges. 1 On y jeta des tapis, saw'tM'le VOlr’j* Ie garan,is

ceux qui restent pour

Sang-froid de Périclès



L’ALLIANCE NATIONALE
71

Preesutions contre les Accidents .«• N, b„»== pa, d'elu
vous ST" "*«> - o, NSXTvt.T.oot"*^

>; y,- é-1« ,„ul S"1 "k ,0UI "* *“
marche h'CU e PUbl'C pendant q»’«

hon d’un'vVhfcuie'quelconque pendant qu*i* .Lyc,ur«ue et Solon avaient, d’après l’his- 
est en mouvement. 4 P 1 qu " ‘oire, des nez de six pouces de long.

4° Quand vous êtes en voiture si le che s“rno,n™é l'homme
va prend le mors aux dents, ne cherchez S ^ 'C
danger.^ ’ V°US C0Urriez un Plus grand 

5" Durant les orages, éloignez-vous des ar-

que votre
est en

Nez Historiques

*
au nez (Ovi- 

nez en forme de bou-

Scipion s’appelait Nasica, parce qu’il avait 
un nez énorme.

lires, des métaux, des portes et des fenêtres" nanvîT^ '* Grand’Richelieu et le Cardi-

sLd2ar~ *• ~ **
enfants. J ' °rS de la portée des 0n constate sur les vieilles pièces d’argent 

7" Si vous vous servez de oa, HMd • k te™P? de Cyrus et d’Artaxerxès que le 
assurez-vous que le bec est lin (........ E’ bP, . de leur nez va jusqu’au rebords de la

enfants.

SPSHSvs fiS.--*~sen?
noS * r<C,*ir“ °" d'V»P »v»it le -e, à to ,quili„.

cnez point du feu. T . r.
dans une cive* es‘nécessaire de descendre Proéminent avec Paccent a'quiHn*’ maiS tres 
d’abord une'/han^n115 n” puits’ introduisez Numa, l’un des fondateurs de Rome fut 
s’âhaisse fi andelle allumée. Si la lumière aPPe,é Pompilius en l’honneur de son nez
dangereuse. En jeunt'dîkchlux v^dans ^ ^ cinq 0U six pouces de *ong.

cet endroit on purifiera l’air

deinéu3V«l°ïi,',“S" “

n,1I£nN,alleljama'S les cheveux flottants 
machTnes CmentS tr0p arapIes près des

connu, 
avec du

. ,6'.’ Préparez vos lampes dans la journée 
jamais quand elles sont allumées. ’

'7° Tenez vos allumettes dans 
en ferblanc bien close 
des enfants.

i8'> Si vous chauffez avec du charbon, ne 
tourne, pas la clé du poêle de façon à èm 
pêcher le passage du gaz. Il vaut mieux 
brûler un peu plus de charbon 
quer d'être asphyxié. Tl

i9° Ne goûtez pas un remède dont vous jamais* éVmJa '8.6 à ?rUxclles »’a 
ne savez pas l’usage ni le dosage. marcher ** tée ’ c est le vent T» la fait

CAPRICE
Quand tu verras~ ma bière close,
Quand il sera temps de choisir, 
Mets seulement ta robe rose,
Si tu veux me faire plaisir.

Point <le bijoux, point de couronne, 
Comme ce soir, si tu le veux,
Laisse chanter le vent d’automne 
Dans les tresses de tes cheveux.

Point de parfums pour mieux me plaire :
1 oint de noir autour de ton œil,
Caprice qui pourrait me faire 
Tressaillir au fond du cercueil.

Mais offre mon cœur à la Vierge,
Sans noyer de pleurs mon tombeau •
Tes larmes éteindraient le cierge, 
ht me laisseraient sans flambeau’.

Eudork Evanturkl.

*4 Parressez jamais un chien in 
•S” N allumez jamais de feu 

pétrole.

une boîte 
et hors de la portée

Québec, 1874.

que de ris-
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(*»•«. tr. . “ Milles larmes ne payent pas une dette ”S ^Uïltuce llatioualje J‘t un Pr°v<?rbe turc. Comme les pauvres 

^ délaissés doivent trouver ce proverbe vrai !
PUBLIEE PAR

La Société DE SECOURS MUTUELS Tous les candidats doivent avoir trois 
L’“ Alliance Nationale" qualités essentielles : ils d vivent être accep-

voQdéo leu décembre 1891 inoon.ort.jwwutur, ,i= t. tables moralemenl. socialement et physique- 
PrOTinoe do Québec en 3(56 vÇSorinTÆ M)"” d“ '* ment.

A MONTREAL7 Place d’Armes B. P. Botte 2172 S’il arrivait que vous soyiez obligé de dé­
cider si vous devez payer votre contribution 

— ou payer vos dettes : payez votre contribu­
tion d’abord, parce qu’elle ne peut pas atten­
dre et que vos dettes le peuvent.

#*#

Assurer sa vie est un acte de sage pré­
voyance qui doit rassénérer l’âme. Il n’y en 

point où il entre moins de calculs égoïstes. 
L’homme qui s’assure s’oublie un instant lui- 
même pour songer à d’autres êtres qui lui 
sont che

Tel. Bell 2255. Tel. Mar. 80S.

MONTRÉAL, MAI IMS

Ça et là
Le concours continue.

348 examens révisés en avril.

Les nouvelles organisations se multiplient.

N espérez pas trouver un nouveau membre 
sans le chercher.

.1

Eté' ous patriotes ? Etes-vous fiers de 
votr, ce lorsque vous apprenez que les 
C ens-français ont des sociétés de se­
cours mutuels qui feraient honneur à n’im-

amis. Ce ne sont pas les étrangers qui vont 
leur aider.

*

Appliquez-vous à rendre les assemblées 
de votre cercle attrayantes. Un sociétaire nous disait récemment : 

“ Ma maison est pleine d’enfants, et il
On sent que l’activité régne dans nos rangs. ^aut veiller à la dépense avec beaucoup d’at- 

Les examens arrivent par chaque courrier. tent'on et économiser sur tout, mais si je
meurs ma femme ne sera pas obligée de men-

Existe t il une meilleure société nue l-Ai djcr et mes liants auront du p.-in. Cette pen- 
liance Nationale > n.vl i .uY1 A " sée me reconforte considérablement et 
lèayfD,tes-le et démontrez- donne le courage d’envisager l’existence 

. inquiétude.”

me

me
sans

„i„ ‘e,raembre.re vous Promettez de pro- Avant de vous enrôler dans une société 
t „ , ‘epuis 81 longtemps... Décidez-vous, de bienfaisance, demandez-vous où elle place 

emps presse. son argent ! Songez qu’une société qui garde
un capital de $300,000 dans la province de 

Un bon mutualiste doit être un bon cliré- Québec, rend plus de service à notre race 
tion. La religion et la mutualité marchent 9ue cel,e qui garde $2,000,000 à l’étran- 
la main dans la main. ger. Plus que cela, la présence de $300,000

dans notre province fa,, plus pour le com- 
La mutualité rend le pauvre homme riche merce> l’industrie, l’agriculture que cent fois 

et indépendant en ce qui concerne le bien- Celte somme ailIeurs- 
être futur de sa famille.

. , Tous nos biens sont hypothéqués par la
Si vous ne reste, r,„c _ nortet l’assurance sous toutes les formes, est

ciété, vous ne serez L ® votrf 50" Ie seul moyen de purger cette hypothèque
l'.,g=«q«e”jM.i^J""l”U’’< * »<*> ,nw,, 1, part d,qi,

P -v ' mort, c est lui racheter son droit. Tant que
nous ne sommes pas assurés, elle est en



) adoptée par le Bureau Exécutif,1à son assemblée du 23 avril dernier

! MCKAV 1 Carte de Présentation
1

"Aux Membres de L’Alliance Nationale. Cercle

Cercle de bien vouloir m'inscrtre Lu nomChreIdetlsesaranjidats.r,né '* d&i' d’e" deVenir membre- et Pri' votre

enlin je suis qualifié à devenir memhrede’vo'tre société liuxlCTmesde'16 pr°fcSSe ,a reliBion catholique, 
des dits statuts. soc,eté aux termcs de ses statuts et notamment de l’article 7

qUC je,d°nne ci aP'ès- * ehactne de,questions suivantes sont vraies. 
Année

Nommez les sociétés de secours mutuelles auxquelles I 
vous appartenez et dites depuis quelle année ?
CoTÛeTdeïo!t?KÇa de,secours °" indemnités?!

Nom

Ouelle est votre adresse ?

X otre âge ? X otre profession ? 

Signé à

l No rue
I Ville
I
I Ans

le 190 Signature till citndiilHt.II
(A,t”"ê) COnduUeet de -'ipn^t^n morale*^t’youlsunt’d^unè^n'n^umté! ^ h°m"’e tcmPéranl-

Présenté le Signature du membre qui présente l'aspirant

favorable'au1<mndfihu.U^te auquel a ^ soumise la demande d’inscription d’autre part fai,
un rapport

Signatures J *

U Comité ,’enquiert de l’état de santé, sobriété, conduite générale,
etc., du candidat,

au candidat, ce rapport est soumis au Comité 

approuvé par le Comité de Régie à son assemblée duLe rapport défavorable ci-dessus a été
S. A.

voix SÛÎSr ^ 8 toi,anégPàdvésU par k Cerc,e k
190 , par un vote de 

S. A.

v
ADMISSION 

été admis membre du Cercle 
jour du mois de

M N a Nola caisse des malades, ce 
ments et usages de l’Association.

avec ou sans inscription à 
190 conformément aux statuts, règle-

au Secrétaire général aussitôt après l’admission du membre.”

- 1 L. J. D. Papineau, S G.

S. A.Cette carte doit être transmise

En foi de quoi j’ai signé,

L’ALLIANCE NATIONALE

croyons posséder^Tuls^^l'faufdonc absolu* « ^stèî”e, habl,e> ell« (les unions interna- 
ment l'exproprier, en lui pavant l’indemnité « *lona es^ exP0|,tent à l’étranger des sommes
indemnité'6 ^ ^ Z

„ ( associations nationales et catholiques, ne
:: F"î ~

l'ütiuoe archevêque de Montréal : - P„ „ - K'^TdîcS.S” « m,Ï5"î” *
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EPINGLES
No du Nomhrv <k 

Cercle. membre».

J. L. Mazurette 
E. Larue, M. D

90
141

CRAVATE
Nombre <!«• 
membres

6
6
6
5
5
5
5
5
5

NOMS

P. R. Perron . . . 
T. Bellehumcur . 
II. J. Picard 
A. Vadeboncœur
P. Madore........
S. Beauchamp . . 
I. Laviolette.... 
D. A. Daignault 
A. Baril..............

L. A. Lavallée 
I) Morin .... 
A. Vallerand. 
A. Oirland . 
II. Arcand . . . 
L. Bourdeau 
II. Tanguay 
H. Benoit.... 
A. Paquet ....

Nombre «b- | 
membres. ,

No «lu 
Cercle.

NOMS Nombre «le 
membres.

NOMS

A. G. H. Béique 
J. E. Birnabé. .. . 
C. E. E. Authier .

10
10

No «lu 
Cercle.

NOMS.

N«> «lu

90
6

127
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RAPPORT OFFICIEL DU CONCOURSSBV
Du 1er Octobre au 31 Décembre 19»2M

s 587 MEMBEES -A-ZDUVEIS

Prix de Cercles

DRAPEAU D’HONNEUR
Cercle Sacré-Cœur, No 6 (1ère division) ; Augmentation : 82 membres.

ETENDARD
Cercle St-Luc, No 90 (jème division) ; Augmentation : 30 membres.

FANIONS
Cercle Maisonneuve, No 61 ; Augmentation : 19 membres, plus de 15 7. 
Cercle St-Justine, No 58 ; Augmentation : 19 membres,
Cercle St-Eugène, No 133 ; Augmentation : 16 membres, “
Cercle Bruchési, No 135; Augmentation: 15 membres,

Prix Personnels

MONTRE EN ARGENT
J. A. Lapierke, m. d., Cercle Sacré-Cœur, No 6 (1ère division) ; 20 membres. 
J. B. Sigouin, Cercle Ste-Justine, No 58 (3ème division) ; 16 membres.

MEDAILLON EN OR OU BOUTONS DE MANCHETTES
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6L. Mathurin.....
M. Martineau.
L. P. Fortin.......
Jos. Labelle... . 
Z. Comtois, M.D
N. Leclaire........
A. Boileau..........
C. Gagnon........
A. I). Dugal
F. Leblanc........
H. 1'erreault
P. Larivière........
J. Contant..........
11. Campeau----

8

53 autres sociétaires qui ont proposé 2 membres chacun.et

FEUILLES D'ERABLE
176 sociétaires ont proposé 1 membre chacun.

effectif de 20 membres. Les MM. dont les noms sui- 
été élus officiers : Chapelain, Rév. J. O. 

Meïançon ; président, Léon Veilleux ; membres du 
comité de surveillance, Oct. Hébert et Ed. St-Pierre ;

L’Alliance Nationale vient de fonder ce nouveau percepteur, Ern. Verret. Après l’élection et l’instal- 
cercle dans la paroisse St-Vincent de Montréal. Il a latinn de officiers, des discours ont été prononcéspar 
été organisé par M. O. Dépatie. Nous constatons avec le Rév. J. O. Mdançon, curé de la paroisse, Chs. 
plaisir qu’il renferme des éléments de vitalité et de Duquette, R. P. P. G.. P. I. Magnan, organisateur, 
prospérité comme on pourra s’en convaincre en lisant Ern. Verret et Léon Veilleux. L accueil donné 
les noms des officiers choisis C’est le deuxième cercle présentant de l’Alliance Nationale dans cette paroisse, 
que l’Alliance Nationale fonde dans cette paroisse et démontre que l’on est heureux de voir la plus belle 
il n’v a aucun doute que le cercle qui vient d’être fondé, société canadienne française établie dans cette endroit 
suivant en cela les traces de son ainé portera haut et et les officiers généraux peuvent compter qu avant 
fier le drapeau de cette belle société. longtemps ce bureau sera converti en cercle et devien-

La séance d’institution a été présidée par M. L. J. dra un des plus puissants de 1 Alliance Nationale.
Duquettî^R.^p!'P.l^Cet^of Dépati^étaZent'aussipr^: (De /-« W

sents. L’élection des officiers a donné le résultat sui­
vant Président, Isaie Lespérance ; vice president, J. E.
Brassard ; secrétaire aichiviste, J. A. Lepage ; secré- qercle St-Nk OLAS, No 178. 
taire-financier, Ulric Lamarche; trésorier, D. \\.
Patenaude ; médecin examinateur, A. II Denis ; com­
missaire, E Lapointe ; introducteur, C. Germain.

M. l’échevin E. Larivière a été nommé substitut du un
Président général auprès de ce cercle conformément effectif de 25 membres.
aux vœux exprimés -!ar ses confrères. Le cercle tien- Les officiers é us sont es suivants : President Alf. 
dra ses assemblées les premier et troisième lundis de Olivier ; vice-président, Ed. Lamontagne , secrétaire- 
chaque mois dans la salle Larivière. archiviste, G. Desrochers ; secrétaire - financier, A.

Nous formons des vœux pour que les espérances des Auger ; médecm-examinateur, Dr L. Gingiras . corn 
fondateurs de ce cercle et des officiers généraux se missaire, A. Lanionmgne ; introducteur, S. Leroux , 
réalisent et que ce nouveau cercle ne tarde pas à pren- chapelain, Rév. O. Cantin, curé ; substitut du I rési-

esïœsrir..-3iKS' SESffîSfrns:»
sateur. Le public qui a assisté en grand nombre à 
cette installation, a attentivement écouté les remar- 

, .. . „ ques de MM. Duquette et Magnan en ce qui con-
Le 21 avril 1903, sous la présidence de M. Chs. cerne padministratlon de la société, et a aussi ap- 

Duquette, inspecteur général de l’Alliance Nationale, pjau<|j aux paroles patriotiques prononcées par l’ins- 
était institué un nouveau bureau de perception de pccteur général. Tout fait prévoir que ce cercle devra 
l’Alliance Nationale sous le nom de B. P. St-Rosaire, s()us doubler l’effectif de ses membres.
No 56, à St-Rosaire, comté d’Arthabaska. Ce bureau 
qui a été organisé par M. P. I. Magnan compte un

A TRAVERS LES CERCLES vent ont
;

Cercle Paioneau, No 177.

au re-

Ern. Vrrrrt, percepteur.

M Chs Duquette, Inspecteur général de la société, 
institué dans la paroisse St-Nicolas, comté de Laval, 

de l’Alliance Nationalenouveau cercle avec un

H. P. St-Rosaire, No 56.

(De La Patrie).

Nombre de 
membres.

No du Nombre de 
Cervle. membre*.No du 

Cercle.NOM H. NOMS.

J. D. Vézina, M.D..
H. Guertin.............
L. P. St-Louis........
L. C. Fontaine........
H. Pitre..............
VV. Ménard.............
S. Paquette.............
J. Levesque.............
Jos. Boutin..............
J. Labonté...............
P. Z. Guy...............
J- Je^................
N. Rhéaume...........
D. L. de Laplante
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Médaillés du Quart de Million et Feuilles d’Erable
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Cercle Grand’Mkrb, No 165.
Le 8 du courant, le Cercle G rand’Mère était en 

liesse. Sa Grandeur Mgr Cloutier daignait bénir 
l’étendard du cercle, au milieu d’un grand 
de membres du clergé, au nombre desquels M. le curé 
Laflèche, et de mutualistes. A cette solennité, le Bu­
reau Exécutif était représenté par M. le Président 
Général Contant et M. U. J. Ledoux, consul des 
E.-U. et M.B.E.

Sa ( Grandeur, dans une courte mais éloquente élo­
cution, intéressa et impressionna vivement son audi­
toire.

Après cette touchante cérémonie, les sociétaires se 
formèrent en procession, fanfare en tête, et 
rent à la salle du club de l’endroit où eut lieu une 
assemblée publique, sous la présidence de M. P. C. 
Neault, député du comté de Champlain à l’Assemblée 
législative. Des discours furent prononcés, par M. le 
Président Général, M. Ledoux et M. Roy, S.F.

Une réunion plus intime eut lieu ensuite dans les 
salles du cercle et les mêmes orateurs furent priés 
d’adresser de nouveau la parole. I)e jolies déclama­
tions par MM. Roy et Murphy complétèrent le pro­
gramme.

Cette démonstration a soulevé l’enthousiasme et 
elle a été en tous points un véritable succès.

Le Cercle Grand’Mère qui a fait des progrès mar­
qués depuis un an surtout, grâce à ses dévoués offi­
ciers, ne s’arrêtera pas en si beau chemin. Il a promis 
de cueillir de nouveaux lauriers et nous sommes con­
vaincus que la Victoire reconnaîtra son travail.

CONDOLÉANCES

Des résolutions de condoléances ont été votées par 
les cercles suivants, au cours du dernier mois :

T Cercle Ste-Elisabrth, No 19, à M. Maxime 
Boisvert, un de ses membres, à l’occasion du décès de 
son épouse.

Cercle St-Jean-Chrvsostome, No 54, i M. Jo­
seph Robidoux, un de ses membres, à l’occasion du 
décès de sa mère.

Cercle[Delorimier, No 112, à M. Nap. Rayai, 
membre du cercle, à l’occasion de la mort de son 
frère, M.^Wilfrid Royal.

concours

se rendi-

Accusés de Réception

St-Stanislas de K., 16 avril 2903.
M. L. J. D. Papineau,

S G. Alliance Nationale.
Monsieur,

J’accuse réception de la somme de mille dollars 
($1,000.00) étant le montant du certificat de dotation 
dont feu Joseph Brossard, mon gendre, était titulaire 
dans l’Alliance Nationale.

Permettez-moi de vous offrir mes plus sincères re­
merciements pour la promptitude que vous avez ap­
portée dans le règlement de cette réclamation.

Votre dévoué,
(Signé) Moïse Carrière.

AUX MEMBRES DL L’ALLIANCE 
NATIONALE

Les membres du Cercle Sacré-Cœur, No 6, ayant 
remporté le drapeau d’honneur lors du dernier con­
cours, ont le plaisir d’inviter tous les membres de 
l’Alliance Nationale à une cérémonie religieuse qui 
aura lieu dans l’Eglise du Sacré-Cœur, rue Ontario, 
dimanche, le 31 mai prochain à du soir. Il y aura 
bénédiction du drapeau, sermon par un prédicateur 
de renom et salut solennel.

Comme c’est la première fois qu’une cérémonie de 
ce genre se présente, il est à espérer que tous les 
membres se feront un devoir d’y assister.

Tous les membres du Bureau Exécutif seront pré­
sents.

Les dames seront admises.

St-Henri, 17 avril 1903.
M. L. J. D. Papineau,

Sec. général.
Je suis chargé pa- Madame Joseph Houle.de St- 

Henri, d’accuser réception d’un chèque au montant 
de $500.00, en paiement dîiun certificat de dotation 
dont feu Joseph Houle était porteur.

Madame 1 loule me prie aussi de vous transmettre 
ses plus sincères remerciements pour la promptitude 
apportée au règlement de sa réclamation.

Bien à vous,
J. A. Delorme, 

Sec.-Areh.
Dr J. A. Lapierrr, 

Président. Cercle St-Auguste, No 117.

Montréal, 1er mai 1903.NOMINATIONS
M. Méd. Martineau,

Très, pro temp. Alliance Nationale.SUBSTITUTS
Les confrères dont les noms suivent ont été nommés 

par M. le Président Général, ses substituts auprès de 
leurs cercles respectifs :

Eméry Larivièrc, Cercle Papineau, No 177 ; Jo­
seph Flamand, Cercle St. Nicolas, No 178.

médecins-examinateurs
Le choix des médecins suivants a été ratifié par le 

Bureau Exécutif :
A. H. Denis, Cercle Papineau, No 177 ; Nazaire 

Gingras, Cercle St-Nicolas, No 178 ; P. A. Brassard, 
B. P. St Rosaire, No 56.

Monsieur,
J’accuse réception du chèque No 4,059 de l’Alli­

ance Nationale de deux cent cinquante piastres 
($250.00) en règlement de ce qui peut être dû à mon 
époux, M. Olivier Moyen, comme indemnité pour 
invalidité absolue.

V euillez présenter à votre société mes plus sincères 
remerciements pour le prompt règlement de cette 
affaire.

Votre dévouée,
(Signé) Odidr Aubin.



J±j T A T1 F X XT A 1ST OI Ej R A I lonoraire d’enregistrement.................
Honoraire révision et mutation............
Revue....................................................
Fournitures............................................
Divers.....................................................

$317,079.20 Droit d’inscription Cs. C. des Malades 
9,771.98

__ 312.74
$327,163.92

Au il Man 1903

CAISSE DE DOTATION
RECETTES

Malaece au 28 février 1903.....................
Produit des contributions.........................
Intérêts................................................

$ 1,080.45 
2,901.84

$ 4,042.29

A balance au 1er mars 1903

DÉBOURSÉS
DÉBOURSÉSPar bénéficiaires de feu :

Roméo Lefrançois, de Montréal.........$
Joseph Houle, de St-Henri.................
Sa». Normandeau, de Montréal........
J. N, Blouin, de Ste-Marie (Beauce)..
Joseph Brassard, de Montréal............

Par frais examen invalidité D. Renaud.. 
Par lirais McGrevy vs L’Alliance Natio­

nale ........................................................
Par Caisse Générale, 5% des contribu­

tions .......................................................
Par Balance au SI mars 1903................

500 00 *>ar Organisation 
500.00 
500.00

456.92
132.00
38.34

Fournitures
Propagande...........................................
Entretien du bureau :

Salaires d’officiers et employés........
Révision d’examens.........................
Luminaire.........................................
Loyer.................................................
Poste, express, télép. et télégraphe.
Papeterie..........................................
Dépenses diverses.............................

Convention 1902...................................
Inspection, frais voyages et salaires...
Diplômes et certificats..........................
Divers....................................................
Revue....................................................

1,000.00
1,000.00 345.25

57.15
10.34

7.50

89.1908.90
37.3'.
58.84488.60

323,098.92
$327,163.92

7 55
41.50

110.20
91.98
10.00

194.31

CAISSE CENTRALE DES>IALADES
RECETTES

Balance au 28 février 1903 
Produit des contributions.

$ 3,800.33 
' 235.48
$ 4,035.81 $ 1,653.41 

2,388.88Par balance au 31 mars 1903
DÉBOURSÉS

Par bénéfices :
Albert Poisson (B. P. St-Félix, No 12)..$ 
Louis Baron (Cl. St-Flavien, No 141). 
L. J. A. Godbout (Cl. Chicoutimi,

No 140).............................................
Alf. Renaud (B. P. Waterloo, No 40).. 
P. Cantin (B.P. St-Félix, No 12).... 
A. Caron (B.P. Moose Park, No 47).. 
Onés. Carrière (Cl. Lévis, No 109) .. 
J. C. LaBrecque (Cl. St-Flavien, No

$ 4,042.29
14.30 RÉSUMÉ

Balance Caisse de Dotation.....................
“ “ Générale..........................
“ •• C. des Malades................

d’Epargne des Cercles...

9.15 $323,098.92
2,388.88
3.515.12
8.111.13

29.71
8.00

16 00
$337,114,054 00

13.1*
PLACEMENT DE;', FONDS

$ 28,400.00 
1,400.00 

16,051.94 
27,440.00 

248,994 00

Fabriques...................................................
Corporation Episcopale...........................
Municipalités Scolaires.......... ..............
Municipalités............ .................................
Prêts hypothécaires..................................
Banque d’Hochelaga et Provinciale du 

Canada...................................................

16.00141)
Léon Byette (B. P. St-Urbain, No 21). 
J. R. Poulin (B.P. Moose Park, No47) 
W. Lachance (Cl. Ste-Thècle, No 147) 
Arthur Brière,
Emile Chainey (B.P. Kinsey, F.V.,

No 44) .............................................
Cl. Chambly, No 139, capital net----

Par Caisse Générale, 5% des contribu­
tions........................................................

Par balance au 31 mars 1903...................

9 14
9.71
8.00
6 28

14,725.23

$337,011.17
11.42

354.07
Cercles, etc. — Déficits de remises non 

couvertes par les rapports mensuels,etc. 102 8811 77 
3,515 12

$ 4,035.81 Montréal, 31 mars tçoj.
En foi de quoi nous avons signés,

$.3.37,114.05

CAISSE GÉNÉRALE
RECETTES L. J. D. Papineau, S.G. 

Alfred St-Cyr, T. G.$ 500 37
163.50 
152.00

A 5% des contributions....
Organisation..............
Rétribution semi-annuelle

Certifié correct,
O. Bourdon,
I. A. Mignault.

} Auditeurs.
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CERCLES FRAPPÉS D’AMENDE

Pour retard apporté dans la transmission des remises et rapports mensuels suivants : 
(Art. 150-1, 214-5-6, 317-321 des Statuts.)

Rapports, Etc.CERCLES Amende
deNo.Noms

CERCLES SUSPENDUS
Le 1er janvier 1903, pour défaut de transmission avant celle date des remises et rap­

ports mensuels suivants :
CERCLES

Rapports non transmis Amendes
Noms No.

CERCLES RÉINTÉGRÉS
CERCLES

Date'No.Noms

invalidité
MORTALITÉ OLIVIER MOYEN, 53 ans, admis dans le Cercle 

St-Pierre, No 8, le 22 mai 1894, a été inscrit sur 
la liste des postulants, sou la date du 10 avril 
1902

Paiement versé : $250.03.

No 258.—JOSEPH DOZAINDE, 20 ans, admis 
dans le cercle St-Luc, No 90, le ter juin 1902, 
est décédé à Magog le 4 mars 1903. Cause : 
Consomption galopante.

Bénéficiaires : Héritiers, $500
Cartes d rôlesNo 250.— OVIDE JOSEPH GAGNON, 36 ans, ,,-f 

admis dans le cercle St-Romuald, No 167, le 12 
août 1899, est décédé à St-Romuald, le 16 mars 
1903. Cause : Méningite cérébrale.

Bénéficiaire : Angéline l.agueux, épouse, $500.

N. B.—Le coût de l’ineertlon d'une carte de 
cercle eet de $2.00 par année.

No 260.—HECTOR BELLE, 36 uns, admis dans le No 1-OERCLB 8TJO8EPH, Montréal
cercle St-Paul, No 36, le 21 juin 1898, est décé- Sb.p.o , 0. U. Ouellette 30 Silby, Weetmonnt: Pree., Edouard 
dé à la ville St-Paul, le 17 mars 1903. Cause: {J Bourdon, 201 Ver»»illM ;HjF"

Bénéficiaire: Marie lloude, épouse, $500. ' “° 'B0UB"fl0 * e ^ °**1*"
No 8—CERCLE MONT-ROYAL, Cité de Ste-Ounégonde

No 261 — MODESTE HUMBAULT, 40 ans, Bb P.O,, Lodger Homelin. 28 Souvenir : Pré«., Joj. Marcotte,

& * M7 ' ,le- 5°,jt iï* Biïïïri&'tSJ&XSï1898, est dccédt à St-llenride Montreal, le 17 Reunions, 1er et 3e vendredis, hrs p.m., 45 rue Vlnet 
mars 1903. Cause : Syncope.

Bénéficiaire : Héléne Filion, épouse, $500. No S—OBRCLB BEAUHARNOI8, Beauharnois 
Sb.P.O., J. Bte Primeau ; Prés., Oscar Leduc ; 8.A., J. Ana- 

No 262—JOSEPII ROVER 26 ans, admis dans le SftSÎBi. 6L«BJ<5tiS2' *' * CM' RéU" 
cercle Ste- Marie, No 146, le 24 avril 1902, est 
décédé à Montréal le 18 mars 1903. Cause :
Pleurésie.

Bénéficiaire :

No 4—OBROLB DORVAL, Oo. Jacques-Cartier 
Bb.P.O., David Rousse; Prés., Georges Tari? If : S. A.. R. 

Geort-iana Lafontaine, épouse, $1000. (ïïcMnli. ^uolo^ïé,8,^ “ ’chajol *D^‘
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sSESBm
Rh P nNOT67°.8RC,LE SACRE-CŒUR, Montréal
ïtBSKto4? i>A,
égltoe 8»crt°Oo?ur.Wolfe RèUn,on'’ et «e mercredi» sous-sol

No 85—CERCLE LAROOQLE, Sherbrooke

âssriSîsaEE*-"™
No 26-CERCLE 8T-LOUI8 PB TERREBONNE

No 18- CERCLE HOOHELAOA, Montréal
No 7—CERCLE 8TR-ANNE DE BELLEVUE 

No 8—CERCLE ST-PIERRE, Montréil No Sl-OEROLB MONTCALM, St-Jaoquee, Oo Montcalm

êESSSSS&BS»*
No 33-OEROLE 8T-IONAOE, Coteau du Llo, Oo Sonia 

No 34—CERCLE SALABERRY, Valleydeld

No 9 CERCLE 8TE-QBNEVIEVE, Oo JaoqoM-Oirtler 
Ho Boil«:,Z°H 'o P7,T:,P,rt’ Tel. St-Pierre ; 8. A , Aldé-
SïgÜttï&vlî.aïîs

. a at-
onlone,

No 10—CERCLE 8T-OHARLES, Montréal

Ira • RR^' «PT! ' S4* I-lprune; S A., N Beli»le,411b Oen-
«Si».1Jî'NÎ'tio» No 36—CERCLE 8T-PAÜL, Oo Hochelaga 

i ^lî ^Q;1 y* '^pdoln; Près., Adél. Demers ; 8 A Joe Char
ïïi.ïû.tr" R°’

No 11.—CERCLE NOTRE-DAME, Montréal
No 37—CERCLE CONTRECŒUR, Oo Verrbêre»

SEfi^msaeiffigB
No 12—CERCLE ST-HENRI, Cité de St-Henrl

iK^V^SSSirîiSeiJiMg'
Notre n^,«aiRAP ®rre :„MdE' J ° A. Archambault, 3597 
Notre-Dame, SbE^eorL*' 6t * leu<ll,' 8,1,6 Beaudoin. 3663

No41—CERCLE 8T-PBLIX, St-Félli de Valoli, OoJolletle

No 13—CERCLE 8T-JAOQUE8, Montréal No 42—CERCLE ST-VINCENT, Montréal 
müï'&7M .f' «étrlriôre, 643 Notre-Dame ; Pré», Delphi» Lé-

i6^ëSSsêîiSÊi«“S3i;ïil;m&ss&mvsiiNo»aïJa^See0ne' demier “medi du rLoia (»SZBdh ïu

No 44—CERCLE 8T LOUIS, Montreal

?.7u.i1'ÆM,m'oi,tii,^r'uM Kéu-'0-’
No 15.—CERCLE ST-JEROMB

BD,XhéePÏÏh.£h*ÏÏd.Erp,nepr V.8„it,'
LabeUe°e' ^ °k 4” mercredie du moie' Bu bureau de Louis

No 10—CERCLE 8T-MEDARD, Coteau-Station, Co Boulanges 
HmR'f.ï^L0TUll Pierre Douoet; 8.A., H. R • J’

No 17—CERCLE JOLIETTE, Jollette 

No 19—CERCLE STE-ELISABETH, Ste-Eltaabeth

No 46 —CERCLE RIOAUD, Co Vaudreull

,R$%2B&SEimiSfc
No 47—CERCLE ST-EPHRBM, Oo Bagot

No 43-CERCLE 8AGARD, Sault au-Rt collet

•aile Prévoit!1118**” Ré“"10”*. dernier rendredi de chique mol»,
No 20-CERCLE 8T-VALIER, Québec 

ySSyte: ViW .£*: RoïÀ, SS/S- H Moiaan, 578 St-
mot» SaUj^Mo'laan 8t'V,ller Réunion», 2e et 4e mercredi» du 

No 21—CERCLE LAVAL, Québec

No49-CERCLE JACQUBS-CARTIKR, Lachine

iuSïïfSjjSSS&SS3^M*v

No 50—CERCLE C ? GUILLAUME, Co Yamuki 

reux. Réunions: 3e dimanche, à 7 heures du soir, salle Publique.

rtin.

vSti&it fWiSiitti1
«Un. 233 Ht Joseph ; Md. K., J. Guérard, 73 de Y 
2 i et 4e dimanches du mois, 8aUe Patoi

L. A. Beaulijeu, 89 
(iron- 

unions,
H. F., L. ». 

’Eglise. Ré il 
ne, 250 St- Joseph.

No 22—CERCLE 8T-STANI8LAS, Co Beauharooii No 51—CERCLE YAMASKA. Oo Yimaika
Li Ve-

No 53—CERCLE JEANNE D'ARC, Montréal 
lateM'àknLSïST!1, î° St Demi. ; Pré», PM. Brouil-

Sto-OaUierTne RéunionB' 26 et 4e “«rofsdta, Salle Dionne *342

No 24-NOTRE DAME DE LACARDE, I. Perrot, Oo Vaudreall

F"

■
95

k*
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No 116.-CERCLE NOTRE DAME DE GRANBY, Granby.
. H. Duhamel : B. A , 1

No 54—CERCLE 8T-JEAN CHRYSOSTOMS, Co Chateauguay 
Sb.P.G., W. H. Lefebvre; Prés., A. J. Touptn ; 8.A., O. Dé* 

rome ; B.F., Tref. Hébert : Md Ë., A. J. Tou pin. Réunions, 
dernier Jeudi du mois, salle du Conseil

No 58—CERCLE STE-JUSTINE, Oomt/ de VaudreuU. 
Sb.P.G., 'abbé M. O. Dufault ; Prés., Zot. Oourvllle ; H. A.. 

Georges Desparois : S.F., N. Bédard ; Md.B., H. Cholette 
Réunions, dernier dimanche du mois, ohes M. N. Bédard

No 60—CERCLE BOULANGES, Les Cèdres.
Sb.P.G., Ovtla Séguin ; Prés., Perd. Leroux ; S.A., ftS.F., 

Joe O. Ooutlée ; Md.B.. Noé Roberge. Réunions, dernier ven­
dredi du mois, salle ( uvilller, Les Cèdres.

No 61—CERCLE MAISONNEUVE, Montréal 
Sb.P.G., L. Faribault,70 St-Jacques ; Prés, et Md.E., Isid. La- 

violette. 117* Plessis ; 8. A..L. P. Fortin, 640 StrPaul ; 8. F., P. 
Lesage. 830 St André. Réunions, les 1er et 3e vendredis, salle 
St-Pierre 1079 rue de Montigny (ci-devant Mignonne).
No 64—CERCLE NOTRE-DAME DE HULL, Co d'Ottawa 

Sb.P.G. H. Oharlebols ; Prés., F. A. La belle ; S A., Hor. Pi­
tre; 8.F., Henri Dertardins; Md.E., Urgèle Archambault. Réu­
nions, 4e vendredi, 86 Victoria.

No 65-ST-FRS-XAVIER, 'Epiphanie, Oo l'Assomption 
Sb.P.G , Télesphore Mercier ; Prés., Joe. Lamarche ; 8. A., 

Médard Forest : S.F., 8. Mercier ; Md.E,. 1. Ethier. Réunions, 
dernier mercredi du mois, ohes M. G. Coderre.

No 66—CERCLE LAPRAIR1E, Oo Laprairte 
Sb.P.G., M. l’abbé J.A. Larose ; Prés., J.B.J. Brassard, M.D. ; 

8.A., Alphonse Duranoeau; S.F., A. F. Grondin 'Md.E., d. A 
Longtin Réunions, 4e lundi du mois, ohes M. A. F. Grondin.

No 67—CERCLE 8T-HYAOINTHE, Str Hyacinthe 
8b. P. O., a A. Breton ; Prés., A. Bourgault; 8. A., W. A. 

Moreau ; S.F., L. A. Breton ; MAE., EmUe Ostiguy Réunions. 
1er mardi, salle Blondln.

No 69—CERCLE 8T-GEORGE8, Maisonneuve 
8b.P.O., Léonce Fortin, Ave Letoumeux : Prés., Adolphe 

Jésllete ; 8. A., Alcide Gendron, 629 Lasalle; 8.F., Amédée 
Beaupré, 38 Desjardins; MAE.. Pierre Lussier, 647Notre-Dame. 
Réunions, 3e et 4e mardis, 189 Létourneux, 8* hrs p.m.

No 73—CERCLE CHARLEMAGNE. Mile-End. 
Chapelain, Rév. G. LePaiUeu. . P G , B. D. Vallières, 1051 

Bt-Hubert: Prés., FerA BeausoW.i 348 Laurier ; 8. A., Léon 
Defoy, 1237 Str Denis ; 8.F., L. N. Oadieux de Courville, 96 
Pontiao ; MA E., Aoh Dagenals, 1381 St-Denis. Réunions, 1er et 
3e mardis du mois, 94 Pontiac.

Sb.P. G , Ang. Mathieu, M.D. ; Prés., J 
Goyette ; S.F., P. A Peltier ; Md.E., Av 
dernier mardi du mois, à 7* hrs p.m.,

Aug. Mathieu. Réunions, 
salle St-JeanBaptlste.

No 117—CERCLE ST-AUGUSTE, St e-Elisabeth, Str Henri. 
Sb.P.G., P. Vincent. Village Turcot; Prés., AA SénéeaLétSt- 
lerre ; B.A., J. A. Delorme, 42 Ste-Marguerite ; S.F., In Bears 

2350 Str Jacques ; Md.E., O. H. Létourneau, coin des ruas 
Beaudoin et Notre-Dame. Réunions, 1er et 3e mercredis, soie 
Lenoir 3755, coin St-Philippe et Notre-Dame.I

No 118—CERCLE GARNEAU, St Henri.
Sb.P.G., J. M. Marcotte, 17 Côte de la Place d'Armes : Prés. J. 

X Dubé, 93 Chatham ; S A, J. P. Vinoent, 174 Versailles ; &F., 
Joe. La belle,71 Vinet, Ste-Cunégonde; Md. E., J. M. R. Trudeau, 
311 Richmond. Réunions, 3me mercredi du mois, salle Duveruey, 
45 Vinet, Ste-Cunégonde.

No 123.-CERCLE DUVERNAY, Ste-Cunégonde. 
Sb.P.G., J. A. La treille, 194 Delisle ; Prés., N. Essond, 341* 

Deliale ; 8. A., J. W. Fabien, 3170 Notre • Dame ; 8. F.,_A. 
Gougeon, 78 Morin, St-Henrl ; MAE., Dr H. Campeau, *96 
Notre-Dame. Réunions, 1er et 3e vendredis au No 235 De#*, 
Ste-Cunégonde.

?
No 124—CERCLE TRIFLUVIEN, Trois-Riviètw.

8b P.O., O. J. N. Teardale; Prés., J. B. M. Bartbe ; 8. A., •. 
B. Lord ; S.F., F X. Vanasse ; Md.E., Nap. Lambert. Rui­
nions, 2e et 4e dimanches, 150 rue Notre-Dame.
No 134—CERCLE 8T EDOUARD, Boulev. Str Denis, Montréal 

8b.P.G., Louis Boire : Prés., Victor Carmel, 3016 St-Hubert ; 
S. A., C. B. Laçasse, 964 Beaubien ; 8.F., J. T. Ledoux, MIS 

St-André: MAE., J. D. Véxina, 1816 St-Huberi. Réunies»,fs 
et 4e lundis, salle St-EdouarA 966 rue Beaubien.

No 137—CERCLE O LIER, Montréal
Sb.P.G., J. L Perron, Royal Ins. Bld» ; Près., Armand Ore-

aè. s? ssa»'
St Denis. Réunions, 3e mercredi, au Monument National

No 128.-CERCLE ST-SAUVEUR, Québec.
Chapelain, Rév. P. J. B. Urandflls, O.M.L ; Sb.P.G., J. A. Pa­

radis, 37 Sauvageau ; Prés., Octave Véxina, 460 St-Jœeph; B.A., 
Bug. Véxina, 14 De Villiers ; 8. F , Eug. Paquet, 149 Oolossk, ; 
MAE., Joseph Gosselin, 17 Boisseau. Réunions, 4e lundi de cha­
que mois, salle Thérien, rue Victoria, St Sauveur.

Sb.P.G., Joseph Bouchard ; Prés., Uldério Barré ; 8.A , Jes. 
.radeau ; B.F., Jos. Demers ; Md.E., L. O. Bergevin. Rèunieus, 
3e et 4e vendredis de chaque mois, à la salle Auolalr.

No 139—CERCLE CHAMBLY

No 146—CERCLE 8TB-MARIE, Montréal.

Saint Gabriel : 8. A., A. Jacques. 814 Montana; 8.F., Jes. 
Marais, 153 Plessis; MAE., J. N. Piootte, 1401 S te

No 79—CERCLE BOURGET. Montréal 
Sb.P.G., T. Charpentier, 157 Ave Papineau: Prés.. J. C. 

Lamothe, 86 St Hubert ; B. A., L A. Gélinas, 544 St-André ; S.F., 
O Dépatie, 170 Champlain ; MAE., O. A. Daigle, 107 8t-Hubert 
Réunions, le et 4e mardis, salle Dionne, 1343 Ste-Oatherine, à

Catherine.
Réunions, 2ème et 4ème Jeudis de chaque mois, salle Dionae, 
13*3 Ste-Oatherine.’ •

No 148—CERCLE CHENIER, Montréal.

Beaudoin, 479 Centre; MAE., Dr Henri Campeau. 3196 Notse- 
Dame. Réunions, 1er et Sème lundis, à 8 heures, dans B sale 
Nationale, 167 Ropery.

No 149—CERCLE ST-JE AN BAPTISTE 
8b. P. G., Alb. Lacroix, 1152 St André ; Prés., Noé Mess. 

874 Sanguinet ; S A., L J. Forget, 937 St Laurent ; 8 F.. A. 1. 
Poitevin, 334 Rachel ; MA B , P. Baratte, 327 Rachel "* *
3e et 4e vendredis, 777 Sanguinet.

No 160—CERCLE VERDUN, Oo Hochelaga.

No 80—CERCLE PIERREVILLE, Pierre ville 
8b P.O., SA. et B. F.,

MAE., P. E. Gélinas. 
salle McLure.

- H. L. Shooner ; Prés., Rdflde Allie ; 
Réunions, dernier dimanche du mois,

No 91-CERCLE BT-JOAOHIM. Louise ville.
8b P G., Onéelme Veillet ; Prés., R 8 Llnd-ay : 8 A., J. A. 

Vadeboooosur ; S.F., J. L Auger ; Md.E., O. B. Milot. Réu­
nions, le et 4e vendredis, édifice G. Caron, rue St-Laurent.
No 101.—CERCLE DE LA BEAUCE, Bt-Georges, Co Beauoe 
Chapelain, Rév. H. A. Dionne ; Sb.P.G., Joseph Poulin Bégin ; 

Prés.. Louis Gendreau ; H. A., S. Paquet : 8 F., Joseph Gagné ; 
MAE., Georges Cloutier. Réunions, dernier dimanche du mois, 
chez M. Ludger Bolduc.

No 10S-CEROLE RICHELIEU, Montréal.
Sb.P.G., B. Malette, 19* Lusignan ; Prés., P. Bonhomme, 
^Antoine ; 8.A , A. K. Bissonnette, 1614 Notre-Dame ; 8.F., 

. Gagnon, 363 Maisonneuve ; MAE., E. C. Campeau, 2469 
Notre-Dame. Réunions, 2e et 4e mercredis, salle Liggett, 280 
Richmond.

nions, 2e et 4e lundis, salle Dion, rue Church.
419lt

No 162—CERCLE STE-8CHOLA8TIQUE, Oo Deux-Montagnes 
Chapelain, Rév. R. Hétu; Sb P.G., J. A. Ethier ; Prés. Mé- 

déon Bigrae; S A., N Forest ; S.F. et T., J. H. Langlois; Md.E., 
8. Lamarche. Réunions, 4e mercredi.

No 10>—CERCLE ST BERNARD, Sorel 
Sb. P G., J. A. Obônevert ; Prés , Jos Pontbriand ; S A., 8.F., 

A. P. Vanasse; Md. E., A. Lsfarriére Reunions, 4me lundi de 
chaque moir, au bureau du 8.A., m «son Vanasse,
Sorel

No 163—CERCLE DOLLARD. Montréal.
Sb.P.G., J. O. Duquette, 100 Ste-Zoé, St-Henri : Prés., Henri 

Benoit. 340 Charron : SA., Joe St-Denis, 331 Charron; 8 F., 
Laurent Fontaine, 180 Ropery ; Md E, Eugène Virolle, 94 La 
prairie. Réunions 3e mercredi, 8 hrs p.m., salle Fraternité, 716 
Wellington.

lue George,

US-CERCLE DELORIMIRR, Oo d'Hochelaga.
Chapelain, Rév. I. Adam, 8 J.J. ; Sb.P.G., J. B. Bérard, 237 

Rachei ; Près., J. N. K. Gélinas, 46 Chambord ; S A., Léon Dé- 
sautels, 64 Avenue Dumont ; 8. F., Geo. D. Bourret, 5U9 Ave De- 
lorimier ; Md.E., L. A. Laoombe, 5 Sydenham. Réunions, 2e et 
4e Jeudis, à 8 hrs p.m., salle Beaudry, 26b rue Brébœuf.

No 165—CERCLE ST-PAUL DE GRAND’MRRE 
Sb.P.G., H Baril: Prés., A. Vadeboncœur ; 8.A., Ail. Petit 

S.F., F. G Roy. Md.E., J. O. Ricard. Réunions, 2e et 4e ven­
dredis, Salle Petit.

i, -I No 173-CERCLE CONTANT, Montréal.
Sb P.G., Alcide Dalpé, 274 Beaudry ; Prés., W. Riopel, 188 St- 
iristophe ; 8 A., James Smith, 36 Visitation ; K F., Louis Bé- 

1; Md.E, J. K Baetien, 57 Visitation. Réu- 
mercredis. salle Gagnon, 'coin Amherst et De-

No 114—CERCLE 8T-EU8EBB, Montréal.
Sb P.G., A. R Ranger, 313 Visitation ; Prés. Joseph Pépin,766 

Ontario: H. A., Aug. Gagnon, 13 Ave Thibodeau ; o.F. et Md. B., 
J. A. Ranger, 566 Fui’jm. Réunions, dernier mercredi du mois, 

gliee St-Eueêbe.

gN
Chris tou h e ; K A., James 

67 Dutord ; Md.Edard,

montisous-sol goy.


